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Eléments de recherche : REMI OHAYON : directeur général des Ateliers Apicius, toutes citations

garde et montre l'envers du décor
Dans son demier ouvrage « Addi (e) tion », le Jurassien Philippe Ohayon met en

Les pièges des centrales de réservation en ligne
Lons-le-Sauniei. Reim Ohayon est Po-
Imois Quèlques heures encore Car,
pour lm, va commencer une longue
tournée mediatique avec son livre,
« Addi (e) tion » L'accueil est au-de-
là de toutes ses espérances

« Ce livre m'a demande un an de
travail » raconte Rémi Ohayon qui a
commencé comme cuisinier chez
Bernard Loiseau avant de se lancer
dans la conception de sites internet

« 2 000 consommateurs et 700 hô-
teliers-restaurateurs ont été inter-
viewés », détaille-t-il avant de rap-
peler la genèse du projet • « Depuis
deux ans, je rencontre de nombreux
professionnels en région, et beau-
coup me parlent de leurs difficultés,
notamment avec l'essor des centra-
les de réservation en ligne »

«J'ai été très surpris de leurs re-
tours II y a un vrai malaise car ils se
sentent étranglés par ce système an-
ticoncurrentiel »

Loin de mer l'aspect « pratique »
de ces sites en ligne, comme Boo-

king com ou lastminute fr, qui réper-
torient « tout en un seul endroit » et
offrent ainsi « un vrai service pour le
consommateur », Rémi Ohayon s'at-
taque en fait a l'envers du décor

L'envers du décor
A commencer par la publicité Cel-

le qui se trou\Te sur les moteurs de
recherche . « L'adresse des hôte-
liers-restaurateurs est détournée.
On passe par la centrale de réserva-
tions qui, d'ailleurs, ne nous montre
pas directement l'hôtel en question
J'appelle cela du "brand jackmg"
(détournement de marque, N.D L.R).
Je dénonce ce mécanisme dans mon
livre, en tant qu'expert marketing »,
affirme-t-il

A ces « détournements », s'ajou-
tent aussi « des indications menson-
gères » « Quand le consommateur
voit « il ne reste plus que trois
chambres », c'est faux », martèle le
PDG d'Apicius « II n'y en reste
peut-être que trois . sur cette cen-
trale de réservation, maîs pas auprès
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d'une autre, ni directement auprès
de l'hôtelier ». Au final, Rémi
Ohayon craint « que les profession-
nels français deviennent des sous-
traitants de multinationales basées à
l'étranger ».

Un intermédiaire qui en tout cas

coûte beaucoup d'argent aux profes-
sionnels C'est pourquoi Rémi
Ohayon ne dresse pas seulement un
constat, maîs développe aussi quèl-
ques pistes à l'attention des hôte-
liers-restaurateurs et de leurs
clients pour se détacher de l'emprise
de ces centrales en ligne

Soigner son e-réputation

« Les professionnels doivent être
présents sur les réseaux sociaux,
faire différents tanfs pour cette base
de « fans », greffer à leur site Inter-
net un logiciel de coffrets cadeaux,
faire attention a leur e-réputa-
tion »

Quant aux clients, « il faut éviter
les pièges i », prévient encore le
PDG des Ateliers Apicius. « Ils ne
doivent pas se fier aux commentai-
res, souvent faux, repasser par des
sites de ventes privées et, encore
mieux, réserver en direct ! », recom-
mande-t-il en conclusion
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